
. RecherChe des causes 
, ' 

• 

de la grève d' Arvida 
, . "Nbùs. avons dit que nous ne pou­
Vlons dIscuter avllnt que les hom­
mes ne retournent au travail. Nous 
aV'tms"dit que s'ils promettaient de 
r~tourner au travail" nous offri­
rIons de nouveau de modifier les 

llaCommÎssion. royale,q~ frésidEm'tles juge~Létour~ ~~î~i~:s l~i~S~a e~::J~~~ ~~:cé~~fu.~ 
'. ne.u ~! B~ndJ'de la Cour dappel, a ôuvert Yenquête . ~~~;'. Les ouvriers rejetèrent cette 

TenuHgnoge de M. A,. Johnston '--.;.Pertede· Auparavant, M. Johnston avait 

$6 400 000 d dit que-la compagnie avait offert, 
• " ;. . 1 e ventes ---- Trois jours' le 3 juillét, .de cQncéder'certaines 

, pour ré .. ch. auff.e'. rIe' s· c'uves, ~mgmentations de salaire, 'mais que 
les ouvriers avaient rejeté cètte 

-----'"""~'--. offre. La compagnie a offert d'aùg-
Visite d .' l"b 1 ment el' de 49 cerits il 51 cents de . ..' es uSines par e ,tri.' une l'heure les slÏlaires des fondeur", 

qui ne reçoivent d'ordinaire 51 
Cl'ajcoqtimi,26 CC.P.) ..:... A la pre- .Des troupes commencèrent~à ar- c~nts de l'he,ure ,qu'après une an­

nHërt séance de la Commission rIver de Valcartierle 27 juillet et 1 nee de tr,avaIl, d augm,?nter de 5 
rb' , chargée d'enquêter sur la fu.rent, placés près .de l'usîne,. "On ceI?-t~ de 1 h~ure l.es. salaIres .des ma-

de Cinq jours à l'usined'alu~ nous avertit, dit M. Johnston, que chmlstes, des mIne~rs et de quel­
minium d'Arvida, le surintendant t'?u.s les piquets avaient quitté l'in- ques a~tres employes. On a. a?-ssi 
des travaux à cette usine, M. A. terleur de l'usine ,à 10hres du 'soÎl'. offert d a~gmenter de '4~ cents a 48 
Jolmsoll, a déclaré que l'Aluminum Nous avons visité l'usine et autant ce~ts de l ~eure les salaIres des ou-

'

Company ofCa.nada a perdu en que nous avons' Pll voir,' aucun \'rlers d:une ~utre cat~or}e . 
. ' raison de cette grève pour $6,4(}O,- dommage ne fut fait'~. . ,La greve, aJou~e le temoIn, a ~but 
. (JOO de ventes. La grève H retardé la Le lendemain. 'les ouvriers .votè- dabord conc:erne les 800 OUVriers 

production de 32 millions de livres rent et il y eut "2,452 votes en fa- ,.de la f~nderIe, Le f<?ndeur-chef let 
d'aluiiliniurn à 20 cents la livre. veur de la grève contre 51. Le 29, les,. sunntendants flren~ t0t.It ce 

L'el1Quête, commencée hier, se cependant, une autre assemblée ffit qU.Ils p~ent pour mamtemr les 
poursuivra plusieurs, jours et nom- tenue, et ils votèrent presque un a- re~x apres que. les '~o~;nes eupe.nt 
bre de témoins défileront devant nimement en faveur du. retour au qUltté le tr~vaIl, ::naIS les grevlS­
MM. les juges LêtojIrneau et Bond, travail. On déclara la grève termi- tes se rendIrent a la fondene et, 
de la Cour d'appel, qui président née à .. 8h, 30,ce même soir". ,e!Dploya~t les menaces, ~a persu~-

cette enquête impor- L'usine. d'Arvida reconnaît les ISlpn et d autres moy~ns, Ils entTa~-
'lecture en aI}- unions, a dit M; Johtlston. La corn:- nerent tous ce~x" qUI se trouvaIent 

, . el., les pre~ pagnie et le syndicat ont conclu da!1s, la fonderIe .. Des grouves de 
tr~unal ont faIt les ob- une entente- en' 1937, entente qui grev!stes se :;en,duent qans d a!-ltrf's 
SUI va J;l tes : concernait tous les employés, il l'ex: partles 9-e 1 uSll~e e! 1?ersuaderent 
vous l'a appris la lecture ception de quelques surintendants. .es, ouvner.s, qUI qUitt~rent, le tra­

IDiJ,ll.·stér.iel émis sous 1 Cet accord était resté en VigUeur,. vail. La greve a duré cmq 10UJ;'S. 
du Canada et qui ajouia-t-il, parce' qu'aucun avis n'a- i M. Johnston a encore l?arle de 
qU'autoris.e la par- vait été reçu qui demandât sa ré-I. [~ gr,eve ,al! cours de .la seance de 
'99 des S.R.C. 1927, vocation. 1 apres-midi. 
pour enquêter sur Depuis le 1er août, a dit Je té- A-q commen.cement de la premiè· 

qui s~ sont _produits :noin, !ous l~s ou.vriers ,reçoivent ~e sea~c~; .le Jupe W. L. Bond et le 
l'AlumlIlum Company un b?m de VIe chere de $1.25 par ll.Jge Sev~rm ~~touI'ne!lu, de Mont-
Arvida dans les der- semame. l'cal, qUi preSIdent lenquête, ont 
de _juiliet, et sur les parlé brièvement. Quelques instants 
circonstances de ces Le syndicat était bien dispos'é plus tard, M. E" Stuart MacDougall, 
Notre rapport devra Aux questions deM. Gérard Pi- C.!'" de Montreal" et Me Fernand 

au gouverneur général Choquette, de Quepe?, tous deux 
card, représentant du syndicat, M, avocats de la commISSIon, ont com-

. . d • Johnstonavoue que' cette' associa- 'mene' e' a' questionn' er M Johnston 
, . l,0. us fau ra connaltre, o.utre tl'on' oU'Trl'e're s'e'tal't montre'e bI'en '. . Il!' ' Le surintendant des travaux don-' 

les~v~nemen~s, ~s cause~ q!lI es disposée envers la compagnie. na. tout d'abord quelques explica-
Ofl,t faIt se ptodUlre et: au?-sl ren- "N'est-il pas vrai, demande M, tions sur le plan de l'usine, à l'aide 
$!},lgnés;> nous ,. aurons a .fal're les Picard, qu'il 'Y aurait eu des émeu- de bleus et désigna les bâtisses où 
dedupt~ons qu Il faut et a tIrer de tes et même du sang versé, si le chaque catégorie d'ouvriers tra-

.... 'Ceseven~1I!:ents et" de leuTs .causes syndicat n'était pas intervenu~" vaille. L'usine emploie environ 
, les cbnclusl;ons qu Il e0!lVlem. , "Je ne saurais dire", répond M, 5,000 hommes, dont 1,800 ou' 2,000 

"Là éq'a':I;té de ce qUI s'est pass~ Johnston, . ' .' tondeurs et 500 employés de bu-
a, sen:-!>lé s etre accrue, du. mOlDS a l "Sont-ce des non-unionistes qui l'eau. A l'époque de la grève, dit-il. 
pr .. ern .... ,l.e .. r .. ~ ,v .. ue, par le faIt 9ue .le ont fomenté la grève?".l'cprend M. environ 2,600 ouvriers de la Found­
(~aDJulâ etaIt en guerr~; cette ~ndus- Picard. . . aHon' Company faisaient des tra-
'est. de celles qUi contnbuent "Je ne sais pas", répond :M. John- vaUx, de .construction sur 1:1' pro-

fort· de. guerre. . ston. priélé 'de l'Aluminum Company. :trs youdnons que les 4educ.- l\1, Picard demande -ensuite au té- L'usine d'aluminium reconnais-
it fl!-lre, que les C0!lcluslOns a moin si le fait que certains, em· sait les unio'ns, a dit M. J ohllston. 

, SOIent. exactes, Justes ~~ur ployés n'avaient pas reçu l'augmen- La compagnie et le syndicat 
, ,touf. le . monde, po~r les y~I tIes talion de salaires d'octobre dernier avaient conclu une entente il y a 

intéressées etlepubhc en genera!. n'était pas cause du diffêrend dé 'pTusieurs années, entente, qui con-
"Noùs s?l1icitons pou~ c~la le juillet. .; , . cernait tous les . employés, à l'ex-, 

bOrlvoulolr et la cooperation de -Ce n'est pas à moi de trancher ce'ptlon de quelquèssurintenàants. 
'cUClll1." la question, répond 1\1. Johnston. .' L'elitente est touJours restée en 

"Nous donnerons à cette affaire Me Cannon, le . représentant du '1 vigueur, a-t-il dit; parce' qu'aucun, 
tout. li temps voulu, sans pe,r,dre procureur général, faiL dire à M. avis ne' fut d.onne ,pour demander i 
un instant cependant .. Nous siege- Johnston que les employés du mi~ sa révocation. i 

' la matinée, de 10 h: à 12 nistère provincial du' travail et On "demanda' dés aùgmentations 1 

aDrei~-l1,lHn,' d~ 2, h. a ~ h. ceux du gouvernement fédéral 0l!t de salaire pour la première fois le i 
pS Juge necessalre. offert leur aide à tous les intéresses 27 mai,' dit M,Johnstçm.Il reçut ce' 
nous fal~dra, ,pOll.r , pour le règlement du conflit. .. jour-là. une lettre. de M.Grégoire 

cel'tams te~nOl: 'M. Johnston répond ensuite que Lalonde, .i;ecrétaire du syndicat, où 
dre sur les. lIeux la_ compagnie n'avait J>r~s a~cune 'celui-ci disait ,qu'un~ augr~entatio?­
Nous e!lsale~on~ mesure de police pour prevell1r les de 10 ceuts de l'heure s'ImposaIt 

d'y: le plus tô~, aUJour,d hUI désordres étant donné qu'il n'était' parce: que, le coût de la vie avait 
même si ,possible. Il v!l de SOI que pas qùeiÙonde grèYe .. Quan~ l~s pugmenté. - .' .' ,. .• i 
les àvocatsou les representants des ptemiersgrévistes se mIrent a de- M.Johnston dIt q),I'lI. repondIt al 
parties intéressées pourront nous baucher leurs camarades, 1\1. .Tohn~l' la. leUre, faisan} remarquer ql!-'uq 
aCCQnrpagnèr". ,." ston ër0it quela,garcde~s,vétérans gtand-,nombre.d'èmp1~'Yês ava)e~t 
L~s procureurs qes pa:·tles mte- est inter\~~riue, pour. enrayer. ~e~r ac- obtenu Ul~e a~gmentatlOn, ~e salal­

ressecs SO!}t:. Me Charle~ <-!annon, tivite, mais sans succes, croIt-lI. ,re au mOlS d oC,tobre p:eced~pt et 
p<?U. r la v.ronnce; l\[e .AlIne, GeGo!-. M. J ohnsto. n p .. réten~,encore que 1 q .. ue .la compagme c~oyalt que. n. ou.s 
fnon,pour la compagme, çt M. e- les ouvriers 'attroupes autour de n'aVIons aucune raIson de donner 
rard Picard, pour les Quv:1e.rs• . l'usine réclamaient à grands cris le d'autres augmentations èlJ- ce mo-

Les avocats de la comm~sslOn om alaire d'un dollar de l'heure, et ment. Nous avons propose de prè­
expliqQé dè quelle façon ils e,nten- s'une inscription sur le mm' me- parer un entretien entre la compa­
dent pi'ùcéder. Ils ont l'appele que qu 't de faire sauter les cubilots gnie et le syndicat", C'est au cours 
leur bul n'est pas de parler d~s ac- naçjI fo derie dec~t entretien qu'on offrit de mo· 
cusations mais plutôt d'établIr les de L a o~pagn'ie coupa le· courant difier ·les salaires des fondeurs et 
causes et les circonst3.nces .de la '1 .~ ,c e dès le matin du 25 juil- d'autres ouvriers. , 
grève d'Anida. le ~c ~IqU orte' qu'à l'arrivée de la M. J9hnston aj0!1ta qu'il ne se 

e '. es. ne chauffaient rappelaIt pas aVOIr reçu d'autres 
Témoignage de M. Johnson Pfhcei led cu.v~!ment de l'alumi- lettres du syndicat après le 3 juillet. 

t d 'P ys. e ~lrfc_Is erdre, en trente (A ce mom~nt le tribunal. se'~t , 
M. A. Johnson. surintend,an ,es !1lUm ~lloule It. p. 32. 000 000 de ajournr; les seances o.n.t .. r. epns qe .. l 1ravauxà la vaste usine d ArVIda., J?urs, a la compagnIe, " matin). 

premier témoin appelé à comparal- hvres de commandes. ., . 
trè a raconté que les énormes cu- , Après la séance de l'al~l:es-ml~I, .. "... - -
veJ j:[UÎ reçoivent l'aluminium mou- les juges, les avocats, les Journahs- 1 

lé,privées. decouran~ par. la ~om- tes et quelques ~ut:es p,ers0.nnes 1 
pagnÎe eUe-même, qm CralgnaIÏ ,de sont a,lIés visiter J usme d Anl1da. j 

plus grands dégâts. :;ont res~ees j 
froides tout le temps de la w:e~'~. Vagues rumeurs 

, Il iiouta qufon prit trois jour~ a l'e- H, Jo'hn .'on a d .. écI, '.lré dè, s le dé-
chauffer les marmites et qu'Il .fal- '-TL ~t 1 t 
lut' vi l'on, deux semam~s but de son' témoignage, qu:~ en e.n- i 

de nouveau un plem dit parIer -pour la ,premICr~ ,fOlS, 1 
UII,"""lH dans' l'après-midi ~u 24 ,JUIllet, 

~UUÇ1'UÇ1H, qu'une grève pou;'alt .se declarer. i 
"Des rUI:neurs glrc~}erent ,au s.n-

I
· 

jet d'uue grèye ?U d llil;e demons= 
tration qui devaIt se ,falr.e au mJ 
ment de la 'relève de: 4 heures el 
L' • -di N'ous avons conclu" apres-ml . f' t qu'il' 
qu'on ne pouvait rien. aIre e , ' l 
fallait attendre et venr ce q~l se 
produirait. A 4 heures"noubs lil!t;tes l' 1 

des hommes se maSser ala alper.c 
, , "1 Leur nombre croIssait, 
prmClpa e. l' 
toujours. . d' l' ine 

"Quelques employes e us 
r t t demandèrent la cause i 

c,r., a~ocat sor lre~'meanifestation. Les,nomrp.es! 
Company. 'a dIt au d~p~~àirent qu'ils étaien~ en grevre 

. . ~~ qu'ils voulaient obtemr un dO-

1 ais pu Imagme:r d rh e". ' 
déclarel'ait la ~rt1- laI. e g:.é~:istes choisirent se-pt, 

der la formatIOn es our aller discuter avec [ 
'UI1"".''''''' d~llrbitrage'1" , Ihommpe:és~ntants de la compagnie. 

est lamaIS ,'enu al e.s re 
H;~"J11Ull M. Johnston. dIt M. JO~~!;On~rlé aux hommes et, 

30 du soir, le 24 .. nOlIS N?USe ieur eipliquer que ce qu'ils: 
IIvlms compris que la situatlOll ~e- ie~te. d t était illégal; et nOUS ayons Il 

venttt' :sérieuse et décidé rl:e faIre als:l1~nd les convaincre de retour· 
111> au syndicat (le syndIcat ca- essay ; 'l avec leurs camara-
pt e national des ouvrierf~ d~ n

d
er" au L~~vé~issaires retournèrent, 

"1'11 lm) afin de mettre In a ,es. ., et s'entretinrent avec " 
la Des représentan~s de la a la b:,-r:~:rse durant cinq minutes JI 

_ ie ont eu un entretlen ave.c les ,grevis e . e firent auCun -pro-
-les tellrs du ~omité du syndl- envlro!?-, maI~:nstotl. . _ 
'lat. qui ont promIS de parl~r au;, grès, dlt M. J . cussian, ajoute le te-ll 
grévistes. Plus lard, toutefOiS, d!t l?urini 1~I~devenait,toujOUrS plu~ Il 

, ~ • .Jll'hrtstop un membre du COIll!- mOlU, a 0 "Nous avons demande 
'~t' il' pour dire qu'il ,croyaIt Ilombreuse. r de venir avec tous 
""'q a "ne terait aucun bIen". au chef de, po f-e nibles afin de 1 

groupes d'ouvriers se ren- ses. ho~m~s d lSPNous avions aussi 1 
dlrent dans d'autres bâtisses de 1 mllmlemr ! or rt iou's à Chicouti­
l'U!ine -et demandèrent pratique-- une batterIe an lav demandé auX 
ment ~uxhOll1meR de se mettre· en mi, et nous a,-:ons ! i 
grèvf';n,. dIt M. Johnston. hommes de vcn~~lque si nous -pou- l' 

Le témoin aj\ll!la qùe M., j}~.~. • "N01!s ~vons .' ulede la barriè- ! 
C/liI!. Pb .... el ........ l." c .. onc. illR. teur d. u. mI!lls!e- v. Ions elOIgn. ~~ la, f.O de minuit llour-I r~ féÙétal du travail. arnva ,a l?- re .centrale. 1 eqUlpe assa e jusqu'à 
Slnale . 25 jLtiIlet, mais; 9'u npres raIt. se frayer un Pvionf què tous 
nV?ir liMl- ouvrîers, Il peI?-sa- l'usme,car, noussl~ient pas la grè-
,l[q iL faire aucun bIen les hommes ne v,?u 

ve", . d-t M 
Suiyant.M.Gérard Pi- Ii n'y eut aucun dést?rdre, 1 : 
~re gênéralde la Con- Johnston. "Les oU>"rters,ne ?i~s 
d$s travnlllel1rs ca tho- naient pas la fl~ods.e" en rIant, ' 
, aà laquelle est af- étaient bien decl es. 1 é--
lcat,,; ~verti la campa- Aprés l'entretien. avec es repr 
èÔlÙlté de 11 hommes sentànt,s des ouvri~~~, !~â~r teuts~i; 

"r .. " discuter de la questio,n. cune antre rencon . , 1 
Nous avons dit que nous ne dlS- du 24 juillet., "Nous avons e~c;; a o;.s 

'ons que si les piquets de gr~- la visite des directeurs du • yn t­il . ,. .. M . 'th r' . nmtional des ouvn­
fi' qluttaient l'usine, preCIse ICI • cat ca 0 lqu.e. q , . • "vaient" 

llstOn. Quelques grévistes se ers de]'aluml7.1mm, q;m .. ser entré 
Iro\l\7aient dans l'usine. et d'autres dirent-II~,. d Intermedralre~" ns 
set,ènll,\~:nl, aux. hardères et emp~- les ouvners, et l~ . COlpI?ag.me .• ,._ 

t. ...... dial.enti.~r:tu'on enfrâtdàns l'édifl-IAirent aUSSI. qu'Ils desi. ral1enJ VIV,e , 
r.~\ '. . .',' . ment en arrIver à une 50 U on., 
;~ " ii': .8: ""'~c-"~'--~'----'~ .".--'~-~'" .-' 


